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Prêts

 En février 2007, CNPC, l’actionnaire majoritaire de PetroChina, a obtenu un prêt 
de  dix  ans  d’un  montant  de  767  millions  d’euros  d’un  groupe  de  banques 
internationales.  Le  prêt  a  financé  les  nouveaux  investissements  de  CNPC  dans 
PetroKazakhstan.  Fortis,  qui  fait  désormais  partie  du  groupe  BNP  Paribas,  a 
participé  à  ce  prêt  à  hauteur  de  23  millions  d’euros.  La  compagnie  pétrolière 
chinoise PetroChina exploite la majorité de l’industrie pétrolière soudanaise, et 
elle  est  également  active  en  Birmanie.  Le  Soudan  et  la  Birmanie  sont  très 
dépendants  des  investissements  directs  étrangers  pour  financer  leurs  dépenses 
militaires et la répression interne.

 En juin 2007, BNP Paribas a remporté le premier appel d’offre pour financer la 
centrale nucléaire de Belene, comprenant un prêt de cinq ans de 250 millions 
d’euros à la compagnie National Electric Company (NEK) pour financer le projet 
Belene. En juin 2008, BNP Paribas a été présentée comme la banque chef de file de 
la  structuration du financement de la phase principale de la construction de la 
centrale de Belene. BNP Paribas a depuis précisé qu’elle ne participerait pas elle-
même au financement proprement dit  de la  centrale.  La centrale  nucléaire de 
Belene  se  situe  en  Bulgarie,  dans  une  zone  sismique  et  proche  d’une  réserve 
naturelle protégée. 

  En juillet 2005, BNP Paribas a participé à hauteur de 85 millions d’euros à un 
crédit renouvelable de 7 ans de 3 milliards d’euros à  EADS. EADS, le deuxième 
producteur  d’armes  en  Europe,  est  impliqué  dans  la  construction  d’armes 
nucléaires.

 En mars 2007, BNP Paribas a participé à hauteur de 34 millions d’euros à un crédit 
renouvelable de 1,1 milliard d’euros, et en même temps pour un montant de 227 
millions  d’euros  sur  un prêt  total  de 7,5  milliards  d’euros,  le  tout  à  Freeport 
McMoran. Freeport McMoran rejette chaque jour 230 000 tonnes de déchets pollués 
dans la rivière proche de la mine de Grasberg (Indonésie). Les opposants de la mine 
sont durement réprimés par les forces militaires corrompues par la compagnie.  

 Le projet hydroélectrique HidroAysén est une co-entreprise entre les compagnies 
chiliennes Colbun et Endesa Chili. En mai 2006, BNP Paribas a participé à un prêt de 
cinq ans de 320 millions de dollars à Colbun. En décembre 2006, BNP Paribas a 
participé à hauteur de 38 millions d’euros à un crédit renouvelable de 152 millions 
d’euros à Endesa Chili.  En août 2008, BNP Paribas a participé à hauteur de 22 
millions d’euros à un prêt de cinq ans d’un total de 267 millions d’euros à Colbun. 
Fin 2008, Endesa Chili avait une dette de long-terme de 15 millions d’euros envers 
BNP  Paribas.  Le  projet  HidroAysén  prévoit  la  construction  de  5  centrales 
hydroélectriques avec des barrages qui déplaceront des familles, menaceront des 
espèces  en  danger  d’extinction  et  bouleverseront  les  revenus  traditionnels  des 
communautés locales de Patagonie. 



 En décembre 2007, BNP Paribas a organisé un prêt de 687 millions d’euros pour 
Lundin Petroleum, et a participé à ce prêt à hauteur de 128 millions d’euros. 
Lundin  est  classé  par  la  Sudan  Divestment  Task  Force comme  « Plus  grand 
contrevenant »,  pour  son  soutien  direct  au  gouvernement  soudanais.  Le 
gouvernement soudanais est accusé de nettoyage ethnique continu au Darfour. 

 En juin  2008,  BNP Paribas  a  participé à  hauteur  de 82 millions  d’euros  sur  un 
financement de projet de 3,4 milliards d’euros à l’entreprise Sakhalin Energy, pour 
financer la deuxième phase du projet Sakhaline II. Avec ses 800 kms d’oléoducs à 
travers  l’île  de Sakhaline,  dans  l’extrême orient  russe,  le  projet  Sakhaline II  a 
dégradé les rivières de saumons sauvages, et il menace d’anéantir les 120 dernières 
baleines grises occidentales de la planète en voie d’extinction. 

 En juin 2006, BNP Paribas a participé à hauteur de 142 millions d’euros à un crédit 
renouvelable de cinq ans de 1,42 milliard d’euros à Suncor Energy. En mars 2008, 
Suncor Energy a remplacé ce crédit par un autre crédit renouvelable de cinq ans de 
2,26 milliards d’euros, auquel BNP Paribas a participé à hauteur de 256 millions 
d’euros. Suncor Energy est l’une des plus importantes entreprises impliquée dans 
l’industrie  des  sables  bitumineux  au  Canada.  Le  pétrole  extrait  des  sables 
bitumineux a un impact désastreux sur l’environnement.

 En mars 2005, BNP Paribas a participé à hauteur de 60 millions de dollars à un 
crédit renouvelable de cinq ans de 1,25 milliard d’euros pour  Textron. En avril 
2006 et en avril 2007, ce crédit renouvelable a été amendé. BNP Paribas a participé 
pour 60 millions de dollars aux deux crédits amendés. En avril 2006, BNP Paribas a 
participé à hauteur de 90 millions de dollars à un crédit de 1,75 milliard de dollars 
à Textron Financial Corporation, une filiale à 100% de Textron Inc. En avril 2007, 
BNP Paribas a participé à hauteur de 90 millions d’euros à l’amendement de ce 
crédit. Textron produit des bombes à sous-munitions. 

 En août 2007, BNP Paribas a participé à hauteur de 56 millions d’euros à un prêt 
relais de 815 millions d’euros à Vedanta Resources. La compagnie minière indienne 
Vedanta a illégalement déplacé des populations indigènes hors de leurs terres en 
Inde. La compagnie a rejeté des déchets toxiques en Inde et en Zambie. 

Emissions d’actions

/

Emissions d’obligations

 BNP Paribas  a été sélectionnée comme distributeur  de billets  de trésorerie. Ce 
programme d’émissions de deux milliards d’euros permet à  EADS d’émettre des 
obligations à court-terme avec une durée de remboursement d’un maximum d’une 
année sur le marché des capitaux français,  sur une base régulière et sans trop 
d’exigences réglementaires. 

 En  mars  2007,  Freeport  McMoran a  émis  des  titres  pour  un  montant  de  4,5 
milliards d’euros. BNP Paribas a participé à cette émission à hauteur de 49 millions 
d’euros.



 En juin 2007 et juin 2008,  Suncor Energy a émis des obligations pour un montant 
total de 557,2 millions et 1,3 milliard d’euros respectivement. BNP Paribas  a géré 
ces émissions et a elle-même émis respectivement 111,4 millions et 205,9 millions 
d’euros. En septembre 2007, BNP Paribas a émis une autre série d’obligations d’un 
montant de 27,2 millions d’euros, sur un total de 286,4 millions d’euros 

 En novembre 2007, Textron a émis des obligations pour un montant de 350 millions 
de dollars. BNP Paribas en a souscrit pour 12,32 millions de dollars. 

 En juin 2008, BNP Paribas a agit en tant que banque chef de file pour l’émission de 
149 millions d’euros d’obligations pour Total Capital (la filiale de financement de 
Total). BNP Paribas en a souscrit pour 75 millions d’euros. En janvier 2009 et avril 
2009, BNP Paribas a souscrit à des émissions d’obligations respectivement pour 117 
millions et 66 millions d’euros pour Total. Total est impliquée dans l’extraction de 
gaz dont les revenus soutiennent la junte birmane. La construction du gazoduc et 
des infrastructures environnantes a donné lieu à de sérieuses violations des droits 
humains. 

 Entre avril 2008 et mars 2009, BNP Paribas a organisé trois émissions d’obligations 
pour  Wal-Mart, pour des montants de 36,1 millions, 7,7 millions et 10,1 millions 
d’euros. La chaîne de supermarchés américaine Wal-Mart censure l’information sur 
les syndicats, licencie ses employés syndiqués, et ferme même des magasins entiers 
pour stopper la syndicalisation de sa main d’oeuvre. 

Participations

Colbún US$ 0,25 millions

EADS US$ 10,42 millions

Endesa Chili US$ 1,7 millions

Freeport McMoRan US$ 17,32 millions

Lundin Petroleum US$ 3,46 millions

PetroChina US$ 48,27 millions

Suncor Energy US$ 142,47 millions

Textron  US$    0,46 millions

Total S.A. US$ 259,93 millions

Vedanta Resources US$ 7,71 millions

Magasins Wal-Mart US$ 213,62 millions

Sources :  European banks  financing controversial companies,  Profundo (recherche effectuée 
pour Netwerk Vlaanderen), juin 2009 ; Shareholdings of some European Banks in controversial  
companies, Profundo (recherche effectuée pour Netwerk Vlaanderen), juin 2009.
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